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de meilleur pour eux par leurs souffrances, car sans 
souffrance ils ne peuvent être rendus parfaits » 
(Traduction de Joseph Smith d’Hébreux 11:40, dans 
la version anglaise de la Bible de l’Église). Remarque 
la bénédiction promise à toutes les personnes qui 
exercent leur foi au Christ.

L’exemple de ces personnes fidèles nous apprend que, 
lorsque nous exerçons notre foi en Jésus-Christ, 
nous pouvons endurer la souffrance, accomplir 
des miracles, recevoir des promesses de Dieu, 
renforcer notre témoignage de lui et avancer vers 
la perfection.

	 5.	 Dans ton journal d’étude des Écritures, parle de 
quelqu’un que tu connais qui fait preuve de foi en Jésus-

Christ. Quelles bénédictions as-tu vu cette personne recevoir 
parce qu’elle a fait preuve de foi ?

Pense à nouveau à des situations qui nécessitent que 
tu exerces ta foi en Jésus-Christ. Cherche des occasions 
d’avoir confiance en ses promesses et d’agir avec foi de 
façon à recevoir son inspiration et ses bénédictions.

	6.	 Écris ce qui suit en bas des tâches d’aujourd’hui dans 
ton journal d’étude des Écritures :

J’ai étudié Hébreux 11 et j’ai terminé cette leçon le (date).

Questions, pensées et idées supplémentaires dont j’aimerais 
parler à mon instructeur :

INTRODUCTION À  

Jacques
Pourquoi étudier ce livre ?
L’épître de Jacques est bien connue des membres 
de l’Église de Jésus-Christ des Saints des Derniers 
Jours pour le passage important de Jacques 1:5 qui a 
conduit le jeune Joseph Smith à rechercher la vérité 
auprès de Dieu. Tout au long de son épître, Jacques 
souligne que nous devons mettre en pratique la 
parole, et ne pas nous borner à l’écouter (voir Jacques 
1:22). L’étude de ce livre peut t’aider à comprendre 
l’importance de montrer ta foi par tes « œuvres », 
c’est-à-dire tes actes, (voir Jacques 2:14-26) et 
t’inspirer à rechercher « la couronne de vie, que le 
Seigneur a promise à ceux qui l’aiment » (Jacques 
1:12).

Qui a rédigé ce livre ?
L’épître mentionne que c’est « Jacques, serviteur de 
Dieu et du Seigneur Jésus-Christ » qui en est l’auteur 
(Jacques 1:1).

Selon la tradition chrétienne, ce Jacques, comme 
Jude, est l’un des fils de Joseph et de Marie, et donc 
le demi-frère de Jésus-Christ (voir Matthieu 13:55 ; 
Marc 6:3 ; Galates 1:19). Le fait que Jacques soit 
mentionné en premier dans la liste des frères de 
Jésus dans Matthieu 13:55 peut vouloir dire qu’il est 
l’aîné des demi-frères. Comme les autres demi-frères 
du Seigneur, Jacques n’était pas au départ disciple 
de Jésus (voir Jean 7:3-5). Mais, après la résurrection 
de Jésus, Jacques est l’une des personnes à qui il est 
apparu en être ressuscité (voir 1 Corinthiens 15:7).

Plus tard, Jacques est devenu apôtre et, selon les 
premiers auteurs chrétiens, le premier évêque de 
l’Église de Jérusalem (voir Actes 12:17 ; 21:18 ; Galates 
1:18-19 ; 2:9). En tant que dirigeant de l’Église, il 
a joué un rôle important dans le conseil qui s’est 
tenu à Jérusalem (voir Actes 15:13). Son influence 
dans l’Église a sans aucun doute été renforcée par 
sa parenté avec Jésus. Pourtant Jacques montre de 
l’humilité en se présentant non pas comme le frère 
de Jésus, mais comme un serviteur du Seigneur (voir 
Jacques 1:1).

Quand et où a-t-il été rédigé ?
Nous ne savons pas quand Jacques a écrit cette lettre. 
Comme il vivait à Jérusalem et y veillait sur les affaires 
de l’Église, il a probablement écrit cette épître dans 
cette région.
Le fait que Jacques ne parle pas de la conférence 
de Jérusalem qui s’est tenue vers 50 après J.-C. (voir 
Actes 15) pourrait signifier qu’il a écrit cette lettre 
avant. Si c’est le cas, c’est l’une des premières épîtres 
du Nouveau Testament.

À qui s’adresse-t-il et pourquoi ?
Jacques adresse sa lettre « aux douze tribus qui sont 
dans la dispersion » (Jacques 1:1), c’est-à-dire toute 
la maison d’Israël ; il les invite à « recevoir l’Évangile 
[…] et à se joindre au troupeau du Christ » (Bruce R. 
McConkie, Doctrinal New Testament Commentary, 
3 vol., 1965-1973, tome 3, p.243). Jacques demande 
aux membres de l’Église de mener leur vie de façon 
à ce qu’elle soit une expression de leur foi en Jésus-
Christ.
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SECTION 28 : JOUR 4

Hébreux 12– 
Jacques 1
Introduction
L’apôtre Paul conseille aux membres de l’Église 
d’origine juive d’accomplir la course du disciple en 
suivant l’exemple de Jésus-Christ. Il explique aussi 
que le châtiment du Seigneur est une bénédiction. 
Jacques, qui est aussi apôtre de Jésus-Christ, exhorte 
les membres de la maison d’Israël dispersée à être 
patients dans leurs afflictions et à rechercher la sagesse 
de notre Père céleste. Il leur enseigne aussi à résister à 
la tentation, à mettre en pratique la parole, à servir les 
autres et à rester spirituellement purs.

Hébreux 12
Paul conseille aux saints d’accomplir la course de la vie 
avec foi et patience
Dans l’espace prévu, décris les difficultés rencontrées 
par un coureur de longue distance : 	  
	  
	

Qu’est-ce qui peut 
motiver un coureur 
à continuer la course 
même lorsqu’il rencontre 
des difficultés ?

En quoi la vie de 
disciple de Jésus-Christ 
ressemble-t-elle à une 
course d’endurance ? 
Quelles difficultés 
pourrions-nous, 
disciples de Jésus-
Christ, rencontrer ? 
Quelles difficultés as-tu 
rencontrées en tant que 
disciple de Jésus-Christ ?

Pendant que tu étudies Hébreux 12, relève les vérités 
qui vont t’aider à continuer de suivre Jésus-Christ 
même lorsque cela devient difficile.

Lis Hébreux 12:1 en y cherchant ce que les saints 
doivent faire pour remporter la course du disciple.

Imagine que tu fasses une course en portant un sac à 
dos rempli de cailloux. Comment le port de ce sac à 
dos va-t-il affecter ta course ?

En quoi tes péchés sont-ils comme les cailloux dans 
le sac à dos ? Imagine comment tu te sentirais en 
enlevant le sac à dos après avoir couru un moment.

Réfléchis à ce que signifie accomplir la course du 
disciple avec patience.

Lis Hébreux 12:2-4 en y cherchant ce que Paul dit aux 
saints de faire pour les aider à renoncer à leurs péchés 
et à supporter patiemment l’opposition. 

Les enseignements que Paul donne aux saints nous 
apprennent que, lorsque nous nous tournons vers 
l’exemple de Jésus-Christ, nous pouvons trouver 
la force de renoncer à nos péchés et de supporter 
patiemment l’opposition.

Relis Hébreux 12:2-4 en y cherchant le rôle du Sauveur 
dans notre vie.

À ton avis, que veut dire Paul lorsqu’il parle de Jésus-
Christ comme étant « le chef et le consommateur 
de la foi » au verset 2. Tu pourrais marquer le genre 
d’opposition qu’a endurée le Sauveur dans la condition 
mortelle.

Paul dit aux saints que Jésus-Christ était disposé à 
souffrir la mort sur la croix et à endurer la honte du 
monde parce qu’il savait quelle joie il recevrait s’il 
demeurait fidèle à notre Père céleste.
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Neal A. Maxwell, ancien membre du 
Collège des douze apôtres, a enseigné 
qu’« apprendre à mépriser la honte du 
monde signifie parvenir à ne pas y penser, 
de la même façon que l’on ne prête pas 
attention à la tentation (voir D&A 

20:22) » (Lord, Increase Our Faith, 1994, p. 99).

Jeffrey R. Holland, du Collège des douze apôtres, a 
dit ce qui suit sur la capacité de résister du Sauveur : 
« Mais Jésus a tenu bon. Il a persévéré. Sa bonté 
a permis à la foi de triompher même dans un état 
d’angoisse complète. La foi avec laquelle il menait 
sa vie lui disait qu’en dépit de ce qu’il éprouvait, la 
compassion divine n’est jamais absente, que Dieu 
est toujours fidèle, qu’il ne fuit jamais et que nous 
pouvons toujours compter sur lui » (voir « Nul n’était 
avec lui », Le Liahona, mai 2009, p. 88).

Pense à la façon dont le fait de regarder l’exemple 
de Jésus-Christ peut t’aider lorsque tu rencontres la 
souffrance et les obstacles. Réfléchis à la façon dont le 
fait de regarder l’exemple du Sauveur peut t’inspirer à 
renoncer à tes péchés et à avoir davantage de patience 
avec toi-même et avec les autres.

Pense à une occasion où quelqu’un t’a réprimandé. 
Comment as-tu réagi à cette réprimande ? Pourquoi 
est-il parfois difficile de se faire réprimander ?

Pourquoi certaines personnes cherchent-elles à nous 
corriger, particulièrement lorsqu’elles savent que nous 
n’aimons pas leurs réprimandes ? 	  
	  
	

En accomplissant la 
course du disciple, nous 
pouvons nous attendre 
à être châtiés, ou 
réprimandés.

Lis Hébreux 12:6-9 
en y cherchant qui 
nous corrigera et 
pourquoi. (Jean 12:9 
est un passage de la 
maîtrise des Écritures. 
Tu pourrais le marquer 
de façon distincte afin 
de pouvoir le retrouver 
facilement par la suite.)

	1.	 Réponds aux 
questions suivantes 

dans ton journal d’étude des 
Écritures :

	a.	En quoi le châtiment que nous impose notre Père céleste 
montre-t-il son amour pour ses enfants ?

	b.	Comment notre Père céleste nous corrige-t-il ?

Bien que les châtiments de notre Père céleste puissent 
prendre plusieurs formes, nous devons veiller à ne 
pas supposer que toutes les épreuves et toutes les 
souffrances que nous connaissons viennent de Dieu.

Dans Hébreux 12:10, Paul reconnaît que, bien que 
notre père terrestre qui nous aime puisse parfois nous 
châtier de façon imparfaite, le châtiment de notre Père 
céleste est parfait et pour notre bien.

Lis Hébreux 12:10-11 en y cherchant les bénédictions 
que l’on reçoit lorsque l’on se soumet humblement 
au châtiment de Dieu. L’expression « particip[er] à sa 
sainteté » au verset 10 fait référence au fait de devenir 
comme Dieu.

Au verset 11, remarque ce que nous ressentons au 
départ lorsque nous sommes châtiés. Le fait de nous 
rappeler que notre Père céleste sait ce qui est le 
mieux pour nous peut nous aider à nous soumettre 
au châtiment lorsqu’il survient. Ces versets nous 
apprennent que, si nous nous soumettons au 
châtiment de notre Père céleste, nous deviendrons 
davantage comme lui et aurons la paix que procure 
la justice.

Si tu as accès à Internet, regarde la vidéo des 
Messages mormons intitulée « La volonté de Dieu »  
(3 mn 2 s) disponible sur LDS.org. Cette vidéo montre 
l’amour et la sagesse dans la correction de notre Père 
céleste dans notre vie.

Pense à une occasion où tu as senti que notre Père 
céleste te châtiait. Comment as-tu réagi ? Dessine 
une pancarte sur une feuille afin de te souvenir de 
te soumettre au châtiment de notre Père céleste à 
l’avenir. Mets-la à un endroit qui te rappellera les 
enseignements de Paul aux Hébreux.

Dans Hébreux 12:12-29, Paul dit aux saints d’aider les 
autres membres de l’Église à rester fidèles afin qu’ils 
ne se privent pas des bénédictions de Dieu. Il explique 
aussi que les saints qui restent fidèles et servent Dieu 
recevront une gloire incomparable et une place dans le 
royaume de Dieu.

Maîtrise des Écritures : Hébreux 12:9
	 2.	 Relis Hébreux 12:9 en y relevant les autres points de 

doctrine que nous pouvons apprendre sur notre Père 
céleste. Note ce que tu as trouvé dans ton journal d’étude des 
Écritures. Réponds ensuite à la question suivante : Pourquoi est-il 
important de croire que nous sommes enfants de Dieu ?
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Hébreux 13
Paul donne plusieurs conseils aux saints
Il termine sa lettre aux saints hébreux en leur donnant 
des conseils sur plusieurs sujets. Lis Hébreux 13:1-9, 17 
en y cherchant les conseils que Paul donne aux saints.

D’après ce que tu as lu, à ton avis, de quel conseil 
avons-nous le plus besoin à notre époque ? Pourquoi ? 	
 
	  
	  
	

Demande-toi quels conseils de Paul tu pourrais mieux 
mettre en pratique.

Dans Hébreux 13:10-25, Paul enseigne qu’une fois que 
Jésus-Christ a eu accompli l’Expiation, les sacrifices 
d’animaux n’étaient plus nécessaires (voir 3 Néphi 
9:18-20). À la place, les saints pouvaient offrir à Dieu 
des louanges et des bonnes œuvres.

Jacques 1
Jacques recommande aux membres de la maison d’Israël 
dispersés de rechercher la sagesse de Dieu et de mettre en 
pratique la parole
As-tu déjà souhaité être plus sage ou mieux 
comprendre la volonté de notre Père céleste à ton 
sujet ? Réfléchis aux situations de ta vie dans lesquelles 
tu aimerais avoir plus de sagesse.

Lis Joseph Smith, Histoire 1:9-10 en y cherchant les 
questions que se posait Joseph Smith lorsqu’il était 
jeune.

Joseph lisait l’épître 
de Jacques lorsqu’il a 
découvert comment 
trouver la réponse à ses 
questions. Jacques était 
un apôtre de Jésus-
Christ et l’évêque de 
Jérusalem. La tradition 
chrétienne soutient aussi 
que Jacques est le fils 
de Marie et de Joseph, 
faisant ainsi de lui le 
demi-frère de Jésus.

Lis Jacques 1:1-4 en y cherchant ce que Jacques 
enseigne sur les difficultés et les afflictions de la 
maison d’Israël. 

Remarque les références à la patience dans Jacques 
1:3-4. Pourquoi est-il important de faire preuve de 
patience pendant les difficultés et les afflictions ?

Lis Jacques 1:5-6, en y cherchant ce que Joseph Smith 
découvre qui va l’aider à trouver la réponse à ses 
questions. Il peut être utile de savoir qu’au verset 5 le 
mot simplement est traduit dans la version anglaise de 
la Bible de l’Église par un mot signifiant libéralement 
et généreusement. (Jacques 1:5-6 est un passage de la 
maîtrise des Écritures. Tu pourrais le marquer de façon 
distincte afin de pouvoir le retrouver facilement par la 
suite.)

	 3.	 Dans ton journal d’étude des Écritures, note un ou 
deux principes appris dans Jacques 1:5-6.

À ton avis, que signifie « demander avec foi, sans 
douter » (Jacques 1:6) ?

Lis Joseph Smith, Histoire 1:12, qui raconte comment 
Joseph Smith a réagi à Jacques 1:5. Qu’est-ce qui 
a résulté du fait que Joseph Smith a fait ce qui est 
enseigné dans Jacques 1:5-6 ?

Pense aux moments où notre Père céleste a répondu 
généreusement aux prières que tu as faites avec foi. 
Demande-toi comment tu peux mettre en pratique les 
principes relevés dans Jacques 1:5-6 afin de pouvoir 
recevoir la sagesse et la réponse à tes questions.

Comme le rapporte Jacques 1:7-11, l’apôtre met en 
garde contre le fait d’être irrésolu, ou hésitant dans sa 
loyauté et son engagement envers le Seigneur. Il avertit 
aussi les riches des problèmes qui peuvent survenir 
avec la richesse.
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Dans Jacques 1:12-21, Jacques enseigne que nous 
montrons notre amour pour le Seigneur en 
résistant à la tentation, ce qui est une condition 
requise pour recevoir la couronne de la vie 
éternelle. Il enseigne aussi que tout bon don vient 
de Dieu et que les saints doivent abandonner « toute 
souillure » et recevoir les paroles du Seigneur « avec 
douceur » (Jacques 1:21).

Lis Jacques 1:22 en y cherchant ce que Jacques 
recommande aux saints de faire avec la parole de Dieu.

Réfléchis à la façon dont Joseph Smith a suivi 
ce conseil. Réfléchis à ce que tu vas faire pour te 
conformer à ce que tu as appris pendant l’étude de 
cette leçon.

Lis Jacques 1:27 en y cherchant comment tu peux 
mettre en pratique la parole. Dans ce contexte, l’emploi 
par Jacques du mot religion désigne la façon dont nous 
montrons notre dévotion à Dieu.

Maîtrise des Écritures : Jacques 1:5-6
La mémorisation de Jacques 1:5-6 t’aidera tout au long 
de ta vie lorsque tu auras des questions sur l’Évangile, 
rechercheras l’aide du Seigneur pour prendre des 
décisions et enseigneras l’Évangile.

Prends quelques minutes pour essayer d’apprendre 
par cœur Jacques 1:5-6. Souviens-toi de revoir souvent 
les passages de la maîtrise des Écritures que tu as 
mémorisés afin de retenir ce que tu as appris.

	4.	 Écris ce qui suit en bas des tâches d’aujourd’hui dans 
ton journal d’étude des Écritures :

J’ai étudié Hébreux 12–Jacques 1 et j’ai terminé cette leçon le 
(date).

Questions, pensées et idées supplémentaires dont j’aimerais 
parler à mon instructeur :

SECTION 29 : JOUR 1

Jacques 2-3
Introduction
L’apôtre Jacques recommande aux saints de tendre 
la main aux opprimés et enseigne que les véritables 
disciples de Jésus-Christ ne favorisent pas les riches 
par rapport aux pauvres. Il parle aussi de la relation 
entre la foi et les œuvres et enseigne aux saints 

l’importance de contrôler leurs paroles. Il oppose 
ensuite la sagesse du monde à la sagesse de Dieu.

Jacques 2:1-13
Jacques enseigne aux disciples du Christ de ne pas 
favoriser les riches
Pense à une occasion où tu as vu une personne 
être mieux traitée que les autres parce qu’elle était 
populaire, portait des vêtements à la mode, était d’une 
famille plus riche ou plus influente ou pour toute autre 
raison arbitraire.

	 1.	 Dans ton journal d’étude des Écritures, raconte ton 
expérience et décris ce que tu as ressenti. Réponds aussi 

à la question suivante : Pourquoi certaines personnes font-elles 
preuve de favoritisme ?

Faire « acception de personnes » signifie faire preuve 
de favoritisme ou traiter une personne ou un groupe 
différemment à cause de sa situation ou de ses 
particularités.

Lis Jacques 2:2-4 en y cherchant l’exemple que Jacques 
donne d’une situation où les saints ne devraient pas 
faire preuve de favoritisme.

Pense à des situations actuelles où certaines personnes 
sont maltraitées en raison de leur situation ou de leurs 
particularités.

D’après Jacques 2:5-7, Jacques réprimande les saints 
qui méprisent les pauvres. Il leur rappelle que Dieu 
a choisi les pauvres qui sont riches en la foi et que ce 
sont les riches qui ont opprimé les pauvres et qui ont 
outragé le Seigneur.

Lis Jacques 2:8 en y cherchant ce que Jacques rappelle 
aux saints de faire qui va les aider à éliminer le 
favoritisme.

À ton avis, pourquoi appelle-t-on ce commandement 
« la loi royale » (Jacques 2:8) ? 	  
	

Marion G. Romney, ancien membre de la Première 
Présidence, a parlé de cet enseignement de Jacques et 
l’a appliqué aux offrandes de jeûne :

« Nous devons aimer notre prochain 
comme nous-mêmes. Le Sauveur a placé 
cette loi immédiatement après l’amour de 
Dieu [voir Matthieu 22:37, 39]. […]

« Nous devons payer nos offrandes de 
jeûne avec la loi royale à l’esprit. […]

« Le fait de nous occuper des pauvres, des handicapés 
et de toutes les personnes qui ont besoin de notre aide 
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est l’objectif principal et la condition absolue pour 
obéir à la loi royale d’aimer notre prochain comme 
nous-mêmes » (« The Royal Law of Love »,  Ensign, 
mai 1978, p. 95).

Termine le principe suivant en te servant de ce que 
Jacques enseigne dans ces versets : Les disciples 
fidèles de Jésus-Christ 	  
	  
	 .

	2.	 Note ce principe dans ton journal d’étude des 
Écritures. Réponds ensuite aux questions suivantes :

	a.	Comment le Sauveur est-il l’exemple de quelqu’un qui aime 
les autres quelle que soit leur situation ?

	b.	Connais-tu quelqu’un qui s’efforce d’aimer tous les gens 
quelle que soit leur situation ? Qu’est-ce que cette personne 
fait pour montrer qu’elle aime tous les gens quelle que soit 
leur situation ?

Réfléchis à la façon dont tu traites les autres. Cherche 
des occasions de suivre l’exemple du Sauveur en 
aimant les autres quelle que soit leur situation.

Imagine qu’après avoir entendu les enseignements de 
Jacques sur le fait d’aimer tout le monde, tu entendes 
quelqu’un dire que ce n’est pas bien grave de faire 
preuve de favoritisme envers certains tout en traitant 
mal les autres. Cette personne dit aussi que l’on 
pourrait faire des choses bien pires.

Lis Jacques 2:9-10 en y cherchant la raison pour 
laquelle il est grave de ne pas aimer tous les gens 
quelle que soit leur situation.

Il y a de nombreux commandements et le fait de 
désobéir à l’un d’entre eux signifie que nous avons 
transgressé la loi de Dieu, sommes devenus impurs et 
indignes de demeurer en sa présence. C’est comme si 
nous devenions « coupables de tous » (Jacques 2:10) 
parce que le résultat est le même : la séparation d’avec 
Dieu (voir 1 Néphi 10:21).

Ces versets nous apprennent le point de doctrine 
suivant : Si nous commettons ne serait-ce qu’un 
seul péché, nous sommes coupables devant Dieu.

Notre désobéissance nous rend impurs, mais nous 
pouvons toujours avoir de l’espoir. Dieter F. Uchtdorf, 
de la Première Présidence, explique comment nous 
pouvons être de nouveau purifiés :

« La grâce de Dieu est notre grande 
espérance éternelle.

« Grâce au sacrifice de Jésus-Christ, le 
plan de miséricorde apaise les exigences 
de la justice [voir Alma 42:15] ‘et fournit 

aux hommes le moyen d’avoir la foi qui produit le 
repentir’ (Alma 34:15).

« Nos péchés, même s’ils sont comme le cramoisi, 
peuvent devenir blancs comme la neige [voir Ésaïe 
1:18]. Parce que notre Sauveur bien-aimé ‘s’est donné 
lui-même en rançon pour tous’ (1 Timothée 2:6), une 
entrée dans son royaume éternel nous est accordée 
[voir 2 Pierre 1:11].

« La porte est déverrouillée ! » (« Le don de la grâce », 
Le Liahona, mai 2015, p. 107-108).

Que devons-nous faire pour devenir purs grâce à 
l’expiation de Jésus-Christ afin de pouvoir entrer dans 
le royaume du Seigneur ?

Le processus pour surmonter nos faiblesses et 
devenir propres et purs grâce à l’expiation du Sauveur 
s’accomplit en s’efforçant de devenir un peu meilleur 
chaque jour. Devenir comme le Sauveur devrait être la 
quête de toute notre vie.

Jacques 2:11 donne un exemple de l’enseignement 
de Jacques au verset 10 soulignant que l’infraction de 
n’importe quel commandement de Dieu fait de nous 
des pécheurs. Dans Jacques 2:12-13, il recommande 
aux croyants d’être miséricordieux dans leur façon 
de traiter les autres parce que, s’ils les traitent sans 
miséricorde, ils seront jugés de la même façon.

Jacques 2:14-26
Jacques enseigne le rôle de la foi et des œuvres dans notre 
salut
Le mot foi peut avoir plusieurs significations. Certains 
l’emploient pour décrire une croyance en quelque 
chose tandis que d’autres l’utilisent pour décrire une 
action. Dans Jacques 2:14-26, Jacques corrige une idée 
fausse sur la foi.

Lis Jacques 2:14 en y cherchant ce que Jacques 
demande aux saints au sujet de la foi.

Dans ce contexte, l’apôtre Jacques donne au mot 
œuvres un autre sens que l’apôtre Paul. Lorsque Paul 
emploie le mot œuvres, il désigne les œuvres de la loi 
de Moïse. Lorsque Jacques emploie le mot œuvres, il 
fait référence aux actes de dévotion ou aux œuvres de 
la justice.

Lis Jacques 2:17-18 en y cherchant ce que Jacques 
enseigne sur la foi. (Luc 2:17-18 est un passage de la 
maîtrise des Écritures. Tu pourrais le marquer d’une 
façon distincte afin de pouvoir le retrouver par la suite.)

À ton avis, que signifie « il en est ainsi de la foi : si 
elle n’a pas les œuvres, elle est morte en elle-même » 
(verset 17) ?
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Ces versets nous apprennent que ce sont nos œuvres 
justes qui montrent la véritable foi en Jésus-Christ.

Pense aux choses que tu as faites pendant la semaine 
passée. Est-ce que beaucoup de ces actes montrent que 
tu as une foi véritable en Jésus-Christ ? Serait-il facile 
pour quelqu’un d’autre de reconnaître que tu as une 
foi véritable en Jésus-Christ ?

Maîtrise des Écritures : Jacques 2:17-18
	 3.	 Lis Jacques 2:17 plusieurs fois, puis essaie de le 

réciter de mémoire. Fais la même chose avec Jacques 
2:18. Évalue-toi en écrivant les deux versets de mémoire dans ton 
journal d’étude des Écritures.

Jacques 3
Jacques enseigne aux saints l’importance de contrôler leurs 
paroles
Imagine que tu fais sortir tout 
le dentifrice du tube. 
Maintenant imagine 
que tu essaies de tout 
remettre dans le tube.

En quoi ce dentifrice ressemble-t-il aux paroles que 
l’on prononce ? 	  
	  
	

As-tu déjà dit quelque chose que tu as regretté plus 
tard ? Pendant que tu étudies Jacques 3:1-12, relève 
les vérités qui vont t’aider à choisir les paroles que tu 
prononces.

Lis Jacques 3:2-4 et la première phrase de Jacques 3:5 
en y cherchant comment Jacques décrit les personnes 
qui n’offensent pas les autres par leurs paroles.

Au verset 2, remarque que Jacques enseigne que si 
« quelqu’un ne bronche point en paroles », c’est-à-dire 
n’offense pas les autres par ses paroles, il fait preuve 
d’un certain niveau de maîtrise de soi. L’expression 
« nous bronchons tous de plusieurs manières » 
au verset 2 signifie que nous trébuchons tous ou 
commettons des erreurs, et le mot langue au verset 5 
désigne les paroles que nous prononçons.

Un mors (Jacques 3:3) est un petit morceau de métal 
placé dans la bouche d’un cheval. Le mors est relié aux 

rênes, permettant au cavalier de le diriger. Un 
gouvernail (Jacques 3:4) sert à diriger un bateau.

D’après Jacques, qu’est-ce qu’un mors de cheval et un 
gouvernail de bateau ont en commun ?

Comment la comparaison de ces objets à la langue, ou 
aux paroles que nous prononçons, nous aide-t-elle à 
comprendre le pouvoir de nos paroles ?

Ces versets nous apprennent que le fait d’apprendre 
à contrôler ce que nous disons peut avoir beaucoup 
d’effet dans notre vie.

Comment quelque chose qui semble si petit comme le 
fait de contrôler ce que nous disons peut-il avoir un si 
grand impact dans notre vie ?

Lis la dernière phrase de Jacques 3:5 ainsi que Jacques 
3:6 en y cherchant ce à quoi Jacques compare encore 
nos paroles. 

Pense à la façon dont la vie peut être « enflammée » 
(Jacques 3:6) ou mise en danger, par nos paroles 
mal avisées. Comment des petits changements dans 
ce que nous disons peuvent-ils influencer notre vie 
de façon positive ? Comment de tels changements 
influencent-ils la vie des autres ?

Comme le rapporte Jacques 3:8, Jacques avertit qu’une 
langue indomptée, ou des paroles incontrôlées, 
sont comme un venin mortel. À notre époque de 
communication numérique et de médias sociaux, sois 
conscient que les paroles blessantes et méchantes 
peuvent se répandre rapidement, détruire des vies et 
peuvent être imprimées de façon permanentes dans le 
monde numérique.

Lis Jacques 3:7-12 en y cherchant ce à quoi Jacques 
compare encore nos paroles.

Jacques 3:9-10 nous apprend que les  disciples de 
Dieu s’efforcent d’utiliser leurs paroles dans des 
buts justes, pas pour répandre le mal.

Après avoir cité Jacques 3:2-10, Jeffrey R. Holland, du 
Collège des douze apôtres, a parlé de l’usage que nous 
devons faire et ne pas faire de nos paroles.

« Il est évident que Jacques ne veut pas 
dire que notre langue est toujours 
mauvaise, ni que tout ce que nous disons 
est ‘plein d’un venin mortel’. Mais il veut 
clairement dire qu’au moins certaines de 
nos paroles peuvent être destructrices, 

venimeuses même, et cela fait froid dans le dos des 
saints des derniers jours ! La voix qui rend un 
témoignage profond, qui murmure des prières 
ferventes et qui chante les cantiques de Sion peut aussi 
être celle qui reproche et critique, embarrasse et 
rabaisse, fait mal et détruit sa propre spiritualité ainsi 
que celle des autres. […]
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« Donc, frères et sœurs, dans notre quête éternelle 
pour ressembler davantage à notre Sauveur, essayons 
d’être des hommes et des femmes ’parfaits’ [voir 
Jacques 3:2] dans au moins ce domaine, en n’offensant 
pas par des paroles, ou, pour le dire de manière plus 
positive, en parlant une nouvelle langue, la langue 
des anges. Nos paroles, comme nos actions, doivent 
être remplies de foi, d’espérance et de charité, les trois 
grands impératifs chrétiens dont le monde actuel a si 
désespérément besoin. De telles paroles, prononcées 
sous l’influence de l’Esprit, peuvent sécher les larmes, 
guérir les cœurs, élever les vies, rendre l’espoir, faire 
prévaloir la confiance » (« La langue des anges », Le 
Liahona, mai 2007, p. 16, 18).

Pense aux choses que tu peux faire pour être un peu 
plus « parfait » (Jacques 3:2) en choisissant tes paroles.

« La façon dont vous 
parlez doit refléter le 
fils ou la fille de Dieu 
que vous êtes. Un 
langage pur et intelligent 
est la manifestation 
d’un esprit éveillé et 
sain. Un langage qui 
édifie, encourage et 
complimente les autres 
incite l’Esprit à être avec 
vous » (Jeunes, soyez forts, 
livret, 2011], p. 20).

	4.	 Réponds aux 
questions suivantes 

dans ton journal d’étude des 
Écritures : 

	a.	À quelle occasion as-tu été édifié et encouragé par les 
paroles de quelqu’un ?

	b.	Quelles bénédictions as-tu reçues en essayant d’édifier et 
d’encourager les autres par tes paroles ?

Mets par écrit un but expliquant ce que tu vas 
faire pour mieux contrôler ce que tu dis et te servir 
du langage pour des objectifs justes. Veille à agir 
conformément à ce que tu as écrit.

Dans Jacques 3:13-18, Jacques oppose la sagesse du 
monde à celle qui vient « d’en haut » (verset 17), ou 
la sagesse qui vient de Dieu. La sagesse du monde 
conduit à un « zèle amer » (verset 16), à la « dispute » 
(verset 14) et au « désordre » (verset 16) tandis que la 
sagesse qui vient de Dieu est « pure » et « pleine de 
miséricorde » (verset 17).

	5.	 Écris ce qui suit en bas des tâches d’aujourd’hui dans 
ton journal d’étude des Écritures :

J’ai étudié Jacques 2-3 et j’ai terminé cette leçon le (date).

Questions, pensées et idées supplémentaires dont j’aimerais 
parler à mon instructeur :

SECTION 29 : JOUR 2

Jacques 4-5
Introduction
L’apôtre Jacques conseille aux saints de résister au 
diable, de se rapprocher de Dieu et de supporter 
patiemment les afflictions tout en attendant la seconde 
venue du Sauveur. Il enseigne que les malades doivent 
« appele[r] les anciens de l’Église » (Jacques 5:14) pour 
qu’ils leur donnent une bénédiction. Jacques enseigne 
aussi l’importance d’aider les pécheurs à se repentir.

Jacques 4
Jacques conseille aux saints de se rapprocher de Dieu et de 
résister au diable
Pense à un membre de ta famille ou à un ami dont tu 
te sens proche. Pourquoi te sens-tu proche de cette 
personne ?

Comment es-tu devenu proche de cette personne ? 	  
	  
	

Demande-toi maintenant si tu es proche de Dieu. Quel 
bien cela te ferait-il d’avoir une relation étroite avec 
Dieu ?

Pendant que tu étudies Jacques 4, relève les vérités qui 
peuvent t’aider à renforcer ta relation avec Dieu.

Comme le rapporte Jacques 4:1-3, Jacques réprimande 
les saints qui se livrent aux désirs profanes. Lis Jacques 
4:4 et relève le genre d’amitié contre laquelle Jacques 
met en garde les saints. 

Le conseil que donne Jacques au verset 4 ne signifie 
pas que nous devons éviter de fréquenter les personnes 
qui ne sont pas membres de l’Église. En fait, nous 
devons éviter d’accepter et de suivre les enseignements 
faux et les désirs, les principes et les pratiques impies 
du monde. Jacques enseigne que se lier d’amitié avec le 
monde (le matérialisme) nous rend ennemis de Dieu.

Lis Jacques 4:6-8 et relève ce que Jacques conseille aux 
saints de faire.

Quand nous prenons le temps 
d’évaluer honnêtement notre 
façon de vivre un principe de 
l’Évangile, nous donnons au 
Saint-Esprit la possibilité de 
nous aider à prendre 
conscience de ce que nous fai-
sons de bien et de ce que 
nous pouvons améliorer. En 
faisant ton évaluation person-
nelle, efforce-toi de rechercher 
l’inspiration de l’Esprit-Saint et 
d’être totalement honnête.

Changer pour 
progresser



326

D’après ce que Jacques 4:8 t’a appris, complète le 
principe suivant : Lorsque nous nous rapprochons 
de Dieu, 	  
	 . Dans Jacques 4:8, tu pourrais marquer les mots qui 
enseignent ce principe. Ce principe est confirmé dans 
la révélation moderne (voir D&A 88:63).

	 1.	 Dans ton journal d’étude des Écritures, fais la liste de 
ce que tu peux faire pour te rapprocher de Dieu.

Une façon dont tu peux te rapprocher de Dieu est de 
suivre le conseil de Paul de se nettoyer les mains et de 
se purifier le cœur (voir Jacques 4:8). Dans les Écritures, 
les mains peuvent représenter nos actes et le cœur nos 
désirs. Réfléchis à la façon dont le fait d’avoir les mains 
propres et le cœur pur peut t’aider à te rapprocher de 
Dieu.

Lis Jacques 4:9-12, 17 et relève les autres conseils 
donnés par Jacques aux saints pour les aider à se 
rapprocher de Dieu. L’expression « que votre rire se 
change en deuil » au verset 9 veut dire ressentir la 
tristesse selon Dieu pour le péché.

D’après Jacques 4:17, qu’est-ce que le péché ?

Jacques 4:17 nous apprend que, si nous savons faire 
le bien et choisissons de ne pas le faire, nous 
commettons un péché. Dans Jacques 4:17, tu pourrais 
marquer les mots qui enseignent cette vérité.

À ton avis, pourquoi est-ce un péché, quand nous 
savons les bonnes choses que nous devrions, de choisir 
de ne pas les faire ?

James E. Faust, ancien membre de la Première 
Présidence, a expliqué cette vérité. Dans ce contexte, 
le mot omission désigne les bonnes actions que nous 
devrions faire mais que nous négligeons.

« Je crains que nos plus grands péchés 
soient des péchés d’omission. Il y a les 
choses les plus importantes de la loi que 
le Sauveur a dit que nous ne devions pas 
négliger [voir Matthieu 23:23]. Il s’agit des 
actes prévenants et pleins de sollicitude 

que nous négligeons de faire et que nous nous sentons 
tellement coupables d’avoir négligés.

« De l’époque de mon enfance à la ferme pendant 
la chaleur torride de l’été, je me souviens de ma 
grand-mère, Mary Finlinson, qui préparait nos 
délicieux repas sur un poêle à bois. Quand la caisse à 
bois à côté du poêle était vide, grand-mère la soulevait 
sans rien dire, sortait la remplir à la pile de bois de 
cèdre et rapportait la caisse lourdement chargée dans 
la maison. J’étais tellement insensible et si intéressé par 
la conversation dans la cuisine que je restais assis là et 
laissais ma grand-mère bien-aimée remplir la caisse 

à bois de la cuisine. J’ai honte de moi et j’ai regretté 
toute ma vie mon omission. J’espère lui demander 
un jour pardon » (« Le plus important dans la loi : La 
justice, la miséricorde et la fidélité », L’Étoile, novembre 
1997, p. 70).

	2.	 Réponds aux questions suivantes dans ton journal 
d’étude des Écritures :

	a.	Quels sont les « péchés d’omission » qui peuvent t’empêcher 
de te rapprocher de Dieu ?

	b.	Quelle chose vas-tu faire pour te rapprocher de Dieu ? 
Engage-toi à agir selon toute l’inspiration que tu reçois qui 
va t’aider à atteindre ton but.

Jacques 5
Jacques enseigne aux saints à supporter patiemment les 
afflictions et dit aux malades de faire appel aux anciens.
Jacques 5:1-6 nous apprend que l’apôtre Jacques 
condamne les riches qui emploient mal leurs richesses 
et persécutent les justes. Il met en garde contre la 
misère et le jugement qui les attendent.

Lis Jacques 5:7-11 et relève ce que l’apôtre demande 
aux saints de faire lorsqu’ils rencontrent des afflictions 
tandis qu’ils attendent la seconde venue de Jésus-
Christ.

Ces versets montrent la relation entre les épreuves et la 
patience et comment les fidèles, comme Job, réagissent 
à la souffrance et à l’adversité. Dans Jacques 5:10, 
remarque les personnes qui ont supporté patiemment 
les afflictions et que les saints peuvent prendre comme 
exemple.

Cite des exemples, tirés des Écritures, de prophètes qui 
ont supporté patiemment les afflictions : 	  
	  
	  
	

Réfléchis au conseil que tu donnerais à un ami qui dit : 
« Je me sens très mal. Cela fait plus d’une semaine 
que je suis malade. Je suis allé voir le médecin et j’ai 
pris des médicaments mais je ne me sens toujours pas 
mieux. Je ne sais pas quoi faire d’autre. »

Lis Jacques 5:13-16 et relève ce que Jacques conseille 
de faire aux saints qui sont malades et affligés.

Dallin H. Oaks, du Collège des douze 
apôtres, a enseigné : « Lorsqu’ils oignent 
un malade et scellent l’onction, les 
anciens ouvrent les écluses des cieux pour 
que le Seigneur déverse les bénédictions 
qu’il destine à la personne affligée » 

(« Guérir les malades », Le Liahona, mai 2010, p. 48).
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Relis Jacques 5:15. Selon Jacques, en plus du pouvoir 
de la prêtrise, qu’est-ce qui va sauver ou guérir les 
malades ?

Jacques 5:14-16 nous apprend que, grâce à la prière 
de la foi et au pouvoir de la prêtrise, les malades 
peuvent être guéris.

Frère Oaks a enseigné ce qui suit sur la prière de la foi 
et le pouvoir de guérison de la prêtrise :

« Lorsque nous exerçons le pouvoir 
indéniable de la prêtrise de Dieu et que 
nous chérissons sa promesse qu’il 
entendra et exaucera la prière de la foi, 
nous devons toujours nous souvenir que 
la foi et le pouvoir de guérison de la 

prêtrise ne peuvent avoir de résultat qui soit contraire à 
la volonté de celui à qui appartient la prêtrise. […]

« […] Même les serviteurs du Seigneur, exerçant son 
pouvoir divin pour quelqu’un qui a suffisamment de 
foi pour être guéri, ne peuvent donner une bénédiction 
de la prêtrise conduisant à la guérison de la personne 
si cette guérison n’est pas pas la volonté du Seigneur.

« Nous, les enfants de Dieu, connaissons son grand 
amour et sa connaissance totale de ce qui est le 
mieux pour notre bien-être éternel et nous lui faisons 
confiance. Le premier principe de l’Évangile est la foi 
au Seigneur Jésus-Christ, or la foi signifie la confiance. 
J’ai ressenti cette confiance lors d’un discours que 
mon cousin a fait aux obsèques d’une adolescente 
morte d’une maladie grave. Il a dit ces mots qui m’ont 
d’abord étonné puis m’ont édifié : ’Je sais qu’il était de 
la volonté du Seigneur qu’elle meure. Elle a été bien 
soignée par les médecins. Elle a reçu des bénédictions 
de la prêtrise. Son nom figurait sur la liste de prières 
au temple. Des centaines de prières ont été faites pour 
sa guérison. Et je sais qu’il y avait assez de foi dans 
cette famille pour qu’elle guérisse à moins que ce 
n’ait été la volonté de Dieu de la rappeler maintenant 
à lui.’ J’ai ressenti cette même confiance dans les 
paroles du père d’une autre fille précieuse emportée 
par le cancer pendant son adolescence. Il a dit : ‘Notre 
famille a foi en Jésus-Christ ; notre foi ne dépend pas 
de ce qui adviendra.’ Ces enseignements me semblent 
vrais. Nous faisons tout ce que nous pouvons pour la 
guérison d’un être cher, puis nous faisons confiance 
au Seigneur pour ce qui adviendra » (voir « Guérir les 
malades », p. 50).

Comment les enseignements de frère Oaks t’aident-ils 
à comprendre le pouvoir de guérison de la prêtrise ? À 
ton avis, pourquoi notre foi et nos prières doivent-elles 
être en harmonie avec la volonté de Dieu ? (Voir le 
Guide des Écritures, « Prière ».)

	 3.	 Imagine qu’un de tes amis ou un membre de ta 
famille soit malade. Dans ton journal d’étude des 

Écritures, écris une lettre à cette personne, expliquant ce que tu 
as appris sur le pouvoir de guérison de la prêtrise. Veille à 
expliquer pourquoi il est important que notre foi en Jésus-Christ 
ne dépende pas des résultats d’une bénédiction de la prêtrise. 
Donne des exemples de personnes que tu connais qui ont été 
bénies par les prières de la foi et le pouvoir de la prêtrise.

Jacques compare aussi la guérison des malades au 
pardon des péchés (voir Jacques 5:16).

Bruce R. McConkie, ancien membre du 
Collège des douze apôtres, a enseigné 
que l’humilité et la foi nécessaires pour 
être physiquement guéri sont la même 
humilité et la même foi qui sont 
nécessaires pour recevoir le pardon : « Ce 

sont […] des occasions sacrées au cours desquelles les 
hommes ont le privilège de s’élever sur ces sommets 
spirituels où ils obtiennent l’approbation justifiante de 
l’Esprit pour leur conduite et en conséquence reçoivent 
le pardon de leurs péchés. Jacques a mentionné 
l’ordonnance de la bénédiction aux malades comme 
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en faisant partie. […] La personne qui, par la foi, la 
dévotion, la justice et la dignité personnelle est en 
position d’être guérie, est aussi en position d’avoir 
l’approbation justifiante de l’Esprit dans sa vie, et ses 
péchés lui sont pardonnés, comme en témoigne le fait 
qu’elle reçoit la compagnie de l’Esprit qu’elle ne 
pourrait pas avoir si elle n’était pas digne » (Mormon 
Doctrine, 2e éd., 1966, p. 297-298).

Mais cela ne signifie pas que la personne qui n’est pas 
guérie lorsqu’elle a reçu une bénédiction de la prêtrise 
est indigne. Toutes les bénédictions sont données 
selon la compréhension supérieure de Dieu et nous 
pouvons ressentir son amour et la paix de l’Esprit qui 
confirment notre dignité.

Dans Jacques 5:17-20, l’apôtre parle du prophète Élie 
comme exemple de quelqu’un qui a utilisé le pouvoir 
de la prière fervente. Il conseille aussi aux saints 
d’aider les pécheurs à se repentir. Dans Jacques 5:20, 
remarque les bénédictions promises aux personnes qui 
« ramèn[ent] un pécheur de la voie où il s’était égaré ».

	4.	 Écris ce qui suit en bas des tâches d’aujourd’hui dans 
ton journal d’étude des Écritures :

J’ai étudié Jacques 4-5 et j’ai terminé cette leçon le (date).

Questions, pensées et idées supplémentaires dont j’aimerais 
parler à mon instructeur :

INTRODUCTION À  

1 Pierre
Pourquoi étudier ce livre ?
Le thème qui domine la première épître de Pierre 
est que, grâce à l’expiation de Jésus-Christ, les 
disciples du Sauveur peuvent supporter fidèlement 
les souffrances et la persécution. Tous les chapitres 
de la première épître de Pierre parlent des épreuves 
et des souffrances, et Pierre enseigne que le fait de 
les supporter patiemment est « plus précieu[x] que 
l’or » et va aider les croyants à obtenir le salut (voir 
1 Pierre 1:7, 9). Pierre rappelle aussi aux saints leur 
identité : ils sont « une race élue, un sacerdoce royal, 
une nation sainte, un peuple acquis » (1 Pierre 2:9). 
En étudiant les conseils donnés par Pierre dans cette 
épître, tu peux recevoir l’espérance, l’encouragement 
et la force qui peuvent t’aider dans les difficultés que 
tu rencontres.

Qui a rédigé ce livre ?
C’est « Pierre, apôtre de Jésus-Christ » qui est l’auteur 
de cette épître (1 Pierre 1:1).

« Appelé à l’origine Simon (2 Pierre 1:1, pêcheur de 
Bethsaïda, habitant Capernaüm avec sa femme. […] 
Pierre fut appelé avec son frère André à être disciple 
de Jésus-Christ (Matthieu 4:18-22 ; Marc 1:16-18 ; Luc 
5:1-11). […]

« […] Le Seigneur choisit [Pierre] pour détenir les clés 
du royaume sur la terre (Matthieu 16:13-18). […]

« Il fut de son temps le chef des apôtres » (Guide des 
Écritures, « Pierre », scriptures.lds.org).

Les écrits de Pierre montrent sa progression de 
simple pêcheur qu’il était à l’apôtre puissant qu’il est 
devenu.

Quand et où a-t-il été rédigé ?
Pierre a probablement écrit cette épître entre 62 et 
64 après J.-C. Il l’a écrite depuis « Babylone » (1 Pierre 
5:13), probablement une référence symbolique à 
Rome.

Il est généralement admis que Pierre est mort 
pendant le règne de l’empereur romain Néron, 
peut-être après 64 ap. J.-C., lorsque Néron a 
commencé à persécuter les chrétiens (voir Bible 
Dictionary, « Peter, Epistles of », dans la version 
anglaise de la Bible de l’Église).




